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Bastion s ^té signé par In r..-ine r Sgenle u'Es-
"""Wfc <QMWt la qualité 4>Epagaot 6 

itoiasBazaine, lsûls de 1 anden maraahej. 
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"SRSi. 
"la fièvre jaune au firés// 

La Ruisia et la Turquie 
Conatantiooiiie, 2 janvier. * Il a est nuit 

•Beat queslion <le EétfochUoils «Dire la Russ 
•I !• Port», reMivauttU «m Ddi J . . . llCT. 

TïRi. cBve'rc Télégraphiques 
fBe m» romqiiMilante apeciauxj 

NAUFRAGE. - 9r'«t, 2 janvier. - V 

ÏJK* f"H**' to»0" iefii-Vimi, a t» 
j K j v i to*l«a OBI Cl» H i t d , Hait per 

MAUVAISES NOUVELLE? D". M 
OIOKOEWITOK. - ParU a i.ivlar. -
sVUst i» ,\l. G orMwliell. consul gênerai de 
Seroie e;- d* : o iv-,;i rqiie ant 
. Lefche*. . « c i t e o n i t iite forts i 
ÏMO'BO,à-f levrt . l e s médecins n ont 

'moins pas siine de du bulletin de -une 
• MORT DU Mlle BAIHAUT. - Paris, 2 

hier. - ' 

La date <!# E U ob.t-'qu*, 
fixée. 

\j: corps de 1» défunte s 

»«* Mol)a.s(U<*.i 

n»iit.' » fait son R|>] 
après da* frtids trA* 

Le euntoi 
ifo. 

M doebi •.*(. 
«-«e-è d'»p,i«H 

flmi-oo d arrêt < 

i trsuspo tAdaoe 

ii premier 

* 8-Ôr.e). 

la t ' o i t e 

s de Villelo-

• Mlle l>«i.-oy*. 

i été trouvé uiO'l de frnid 
MENACES A UN HUISSIER. - T u l l e , 

8 jsnvier. - U« bu*os!er de Tnll 
Fr*ys*e, lu i èta t «11* tnUrotn»6t»i 
con-mur-e de t>sinf-rt«Tmi n-.es-V 

icé ynrure bsnee do psyi do »* retirer. 
Qu&'ta Reniâmes 

Germain où il» oni a 

LES MORTS DE L'ANNEE 

^m^^n^mBBB^BB 
Lore.deM. I u t é l u MatAuiiii. 

l*r Albert UalpifT 
F é v r i e r sont moite : l'écrivain Qua 
, M. Lesbayssss, député de 1 '.Yriège, 
etriess Suianna Lsgier et Aurait.IH 
»», la contre-amiral Bug* et l'amiral 
n*. 
Mars» «ont décidé* r le gravent Paul 

Ûlardft, Mni« Gré y, 'e peintre Schlé*inger, 
le s'natenr Poz'rian, Cibat, pavagifcte de 
taUnt et Ac>cque, ancien député de 1 Arlége, 
du phi'osopbeTait*. 

A v r i l a TU mourir : le distingué ècono 
i^'e Donnât, Ancien conseiller m n dpi! d: 

Paris, 1 «rural Pari?, conservateur au uiu^e 
d'Ia iannfacturierGudiilot,r:i 

Tille et le chansonnier Gustave Nu 

Unte** poste devra eomprsaérs dans 
ea oou.pNtttee.iaBsMla.ai toutes lettre*, ipos'.ee. 
et a RépaHtajas français* • et reasplasemenl pro
pre à rewvoir ftadieaiion de la vslwr est ttnanrs. 
Cette •' 

K*,*ili<r** **** 
' r**»voir fiadiaa 

indlcalioa **vra ressortir d'une sa>alère 1res 

aa3« n du présent avis é*Bi> 'e 

a* reuroilnetioa. 

144 inllltmeiree 4* largeur. 

liberté et, laiaeé 

«t tt sHTllmètr** de hauteur i 

lion n'est prteerit. ïo•• 

•ée pir le ptegremoie. 
de* troie isaeripttoDs impo 

mpiBtt* d'une notice p. 

en( (tenter l'onooynM. d'uneenv* 
ennat le irnoin, eto*i que leur adreeie 
irieirem^nt une lé(l«iide repi, 

. Lea enrHloppoa eerreanoe'lin 

iiigiemeul Ju jury, •! de deux jours aprè-
; aJUua pnbli<]ue qui • 
j av ml le lu^emeul Ju , r 

r*rl" «ommiaelon ro ir-ieTpalrle iyi*'du~Ui 
poat-frarjç't^ rfeevra m prix de A 000 franei 

oéVLr'alveiS.iie Je Pâleur, de M. Urom- d « 2 ! î - T I 
gi tr-tei ju •iec-Ma'tc èm\- £?*.^ * 

î» projet! 

t é[ r mvé dans la rjf r*onïo de ] LM aut es | 
UM.de (iast-1, ane:en député, Marcu, *•&• sur leir <iem« 
naleir, et B ute 11-', n-n.tur répsbMtJl des! 
ll.i:t- \l,e<. Guy de Maupa-sant, 

niuèa appirlleadront à rAdmlnii 

ijela aeroot remU A lenre suieuri 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

Vm mmridt ait peur 1« r a r A v*p< 
f,a vofl-ireM. M.tin, " 

téii.u, del»q«i.-U^Mr 
>sant, dan* l'in-

Bos-.it, 

i et* Kag. 
M. Savart qui a mis 44 seeoadss pour detrulr» 

dtseendai 
luné , ver» m di, la me Gelb-rt. 

La car A vaueur venant de Lille arrivait 
monsnt où la voilure traversait la m 
Lille pour entrer dans 'a roe de la Perche et 
malheureusement il ne put s'arrêter i temps. 
La voiture fut tamponnée et le train de der-1 
riè'e complètement br s*. 

Quant aux pera>nnea que contenait le va- . _ _ . • . „ , , - . » » - t - * . « . , , . • • • -
n i c u l , t l » 7 e a , , u . M a , . B o , . , , , t . . b o o . . |_E B A R B I E R D E S É V I L L E 

S par Is redoutable I* 
l l»"ïaateYsoie palr«_ al_laaàeai coq Deiast a su 

s sprèj sToir Jeté bai 

• replier 

A la llllsar pair» ) • sprel eroir fit 
m ad.ersaase <iu 'T lIAC a ebanU I plel 

ateCecom 

litière. — Le pari de &U frase 
ilH llialati 

En t a i t »ea<ni «le rU : Mar o Uchar.1. 
l'aai.u- >• le Fitmmina; notre coofrereG l 
I.-n -, qui dr 'rs i loigleoip, le journal la 
LibaiU; Iti leintie A D . Gaue; M. Chard'-a, 

delà Ilaute-Suvo. 

l.n S tp t t iHl trr 
<lu< 

M o 
i U n 

airtYvoa; le eèlébre der vain 

e-di.8 « S.int-

DERNIERE HEURE 
LES ANARCHISTES 

Parle, 2 j.-i 
ri'lle* wrrtstat'o 

cnistaa ac utilement u dé, Al 
bre da 8 Y ...Ici leur. no:, a : 

Lêgaid pé.e. t (ils. la d'T, dit Jacqtie», 
Is eeront inlerro-
uged'.nstructioo. 

ParO'i l«a 6i anarchistes eh11 («squaln dea 
per.jn f-it-on.- ont eu I e i hier,a Paris.et dans 
la banlieue il e>t a rftiiarquer que ia profes-
aion qui se rencontra 1» plus souvent est 
celle de cordorner, plu-ifurs sont taH'e rs. 

i Ri h 1.•=• • J. fs! p ot»-

CT An et H 

découverte c 
anarcbiilea 
hier. 

iconci«.»!eau27,lelHrufd 
viles de g îraot d- propriété 
oo^rapheet typrgrajhe. 

lourdici^erdee mesures H prer-
es poursuites niolivûes \ a- la 
B papiers et de corresponrlancs 
lais le- perqusitiona opérées 

S^g'ili 

socialiste Benoit Malon; le p^y.a^i ts 
meag et le mua don .Sellenidt l'ancien chef 
de mu i.|ue de U girdri républicaine. 

Octnbr>* a vu a/4Uiodi* la liuérate ir 
rus-ePietscheIT: M. Margam, einateur de Ceit- AMA> 
la Marne; l'iUne're compositeur Ct arles jorl'é. 
Gounod; M. Lsnoël, sénateur de la Manche I ^^m 
et le P anhte cnmpos leur J. l ' iè ' . 

En N o v e m b r e sont décodés U général de 
[ie;.titTr«suioût, le. dt»c e.r Gliatvy, n»tur»lir-te 
disiintrué; M. Tir-ird, ancien président du 
consul, n Tvniicll, le célébra g.vaal ang'a s. 

Klfin en U é c e m h r e fOnt m>rt8: MM. 
Ou not, a^na'e r républicain d'Indre-et-Loi e, 
Victor Sctic&lcher et Victor tv^nsidér^nl. 

LA BELGIQUE 

LE COURS DÉLYStE RECLUS 
i l'Université do Bruxelles 

fur-nt bWsées légèrement i la téta «t & 
.Vaille. 

Uoe acquête a éta ouverte par M- Broign*, 
commataire de police du de aiiondiasameni. 

lundi v-rs S heures du noir. 
P.,ur aller t>e oiich r e le alluma la lampe 

a pétrole, mil» dans IWa ier elle perd t IV 
qu libre et vint H'aiatre dacs le couloir du 
ret de-chau-sée. 

Dans cette chute, la l..mpi se brUa et Is li
quide enfl»m;'iécnmntiniqua le feu aux v#-
meits de la malbeurerse. 

Are«<r!< des voiatna accouraient à son 
secours et la relevèrent. 

M. ledoetfur Dugardin a constaté pi usieur a 
b-ûUieje grave* sur le c >rps. Il n'a pu se pro-
nonr»nitir fon «rat qui cependant s'est un 
peu amélioré hier soir. 

Bruxelles, 3 fanvler. — Le cors 11 d'admi-
ni-t-ation de l'Université vient de décHei 
l'ajournement du cours t\i géographie r o n 

Les Palmes académiques 
Paria, 2 janv er. - On assurait o> sofr 

qn'm rsiit:-n des temaniementa qui ott du 
être apportée an mouvement préparé par l-s 
précédents ministres l e Vioatruct on publique, 
les diat nctions neaiéruitines ne paraîtront 
j a i A VOfficiel avant U t huitaice de jon.s. 

;\ propos du inoni.iïipnt Je Turcone 

rropos du monumnot de Turenne qui 
. eoS^bach , ea Haie, sur un tartan 
i-l pr >p;lété frarça i-e >-'. dont le gardien 

'obélisque et de conqu rlr ce tenitoire fr*n. 
fais. 

Av rii i* o^iteolieusa mutilât no. 'egranl 
lue de Bade Ht incarcérer et condamn*. r le; 

Il e*,t ;. noter que nous tvssédons, de 1 ai-
un autre t-rrain: ce I 

gi-anit, 
couvert de quatre-bas reliefs repréientRntle< 
princital'i ba'aMles dars lesquelles te dis-
linn'ia l'h^roï'rue compagnon d'arnua <\v 
grand Knperear — est situé, sur leriitnin 
annexé, non loin de l'ancien poit de bat .au 

U n e le t tre de M. H e r b e c q 
En répor 

œ^srssEi 
F'v^s r*e l'Achéroa, 31 décembre 1893. 

Monsieur, 
l'n de vos am s, qui hab te n-ecmoila Ré-

pnbiiqu- des Mon», me commuai jne nnjonr-
d'hui senle'rtent, le numéro du Réveil du 
Nord du 39 de ca moi". Il n'y a là rien i'a 
bifn surprenant par c- temps d« cadeaux et 
de corresponlaoc-'Bilenautonier du Siyx nanl-
t i l e s t - s t r a ers'es qnotldlennea et ohrque 
ois la burque e't surchargée d» cartes, dt 

C'>lii-po-t»UI, t 
r ch-« lM 

ultf des m^rn 
»bi-i 

Gérard, 9, rentrait chez lui dans 
lundi A mardi, quand A la porte < 
cile 11 fut [ o m é violemment par 

nuit du 
) son do ni-
in Individu 

i chute il a'eit fracturé 1a cuisse 

l.e* eonronra <l« r«V|» A Houhaix. — C'est 
le St dsceu.tire dernier q .a ae otôtarsieni le* las 
criuttosa pour lei coneoutada eoqa qui aaront lieu 
le 4 février et 18 mara 1BB4 k Roub.li. Il Isudrail 
organiier quatre contour» au lieu de deux pour 
doo'Sr aatiaUetion »III nonib.'eiises demaudes qui 

quantiiée d'à1 

Vo.ci laa D 

n n e i > >• 

y être admit 
ta inseriies i 

février 18M; 2.450 rr.da prix. 
dêi a»ci4l4a ineerilaa pour le 

lei-Ëiux 

Peur. Roubaii — Société la M-ilebance, Wsrvlcq 
- Société fi.m-Vivant. Bonbaix, 
"franchie» • Pfrenchie» — l'Union, BBÎIIOKI. 

Las Dem Amie, Roubaix — i 
fthem — l'Aele ea«aèe d'Kyae 

mis reuaia. Km*. 
behiatte Ka< 

, Eitainpui 
Cortair.arcq — 
réunia de 1 K 

ptrule. Roubaix - Les Brisn-Perde l'Enfle, Ro -
baix — Société Félix L/Heygire. Goartr̂ i — Hec 
for Deueetrtère. Stvéveffbein — J. Durieux-D l̂val. 

Ua Allié* 

l uiiï -""-
Société de l'Ourt, Bon-

Société dea Six, W«reoing 

I'KCM Oabrtel. Douai — SociAlé I 
lurcoieg ~ Société Son 

usai. Marcks -
linirr,»! 

'allers - Société les Invmclblea,. de Flo-
becq - Société dst T 
*e,da 
Vue 

aée, de Plobac |, 

LE GÉNÉRAL DODDS 

'embarquer à damnation da Mar««ille, 

-sUiie ffaiiMttso n o u v e l l e 
Paria, 2 janvier. — Signalons, poor le dé-

uantir, un bruit qui a couru aujourd but en 
boun* jar lequel le M n-lre dea finances 
prépararalt avec la convertion un emprunt 
de nn milliard. 

1884. U était parlé pur un vétéran françnia. 
A la mo.t de ce dernier, le gouvernement 
allemand se chargea gracieu e uent de sa 
garde. 

Et dopuii ee jour, an factionnaire, pria 
dan 4 m dea régimtnta ae .^tra-bourg.a l'hon
neur de sardeir !•, monument tapptjUnt 1 hé
roïque résistance de Dosaix. 

Le nouveau timbre-poste 
Le programme du concours 

i Poalea et Télégraphes pour la rrè.tiou d'un 
arasa type de timbre-uoate, répondant par la 
npoaiiion de aa vignette an régirae politique da 
M M 
Les conditions de ee concours sont les sal

le haut pour tin esprit fort. La» Morts, 
* devez le tavoir, ne reviennent que, 

a n s par un esprit d-î .léni^remaat intem
pestif, des moriel îrttiquent inju^tei 

r prêtant d s promesses 
s n'ont j imafs pensé de 

m^rnn 
rdicui- g au 
leur vivant. 

Nom û'aviont tas ercora f*it Usité aux 
parqoes; noua noun étions uiéme demandés 
quel ém i pouvait Mao régnnr au Réveil du 
Nord-—dont nous n'avoua pas rongé à mettre 
en doit» la bonne foi e) la eourtoi-le habi
tuelles — pour que voua en «rriviei A con
fondre les fàiti de juin 189.'avec ceux de juin 
1891. 

Aussi, aurai-je hésita A remettra cette let
tre A Garon, si je n'avais pas tean 4 voua re
mercier, aux nom» de mes ami* d'ici-ba-* «t 
an miea, ds bonnes nouvelle* que \ o >s don-
nex de U n n t é d e M . Défont* l u , dont 1 ab-
seno-i A la aaanc* de la bombe et 1M absten
tions n'avaient pas «té Bina nona causer 
quelqu'lnquiétude. 

Agriez, monsieur, l'assurance la m» fnne-
bre considération. 

E Herbecq. 

P. S. — J'oie sspérsr que vous voudrez 
bien déférer an Taeu d'an Mort, en insérant 
dans un da vos prochains numéros cettre let
tre d'outre-tombe. 

Su, Wncoing - Lugli 

, Renais — La Patte c 

:•;• ftii aocié éi in^eriisa pour la 
i: MWfraocade prix. - So-
oigbeo. Ro b îx — Société de 

-' ,-ièie llilulanqia. Tour-
Rouoalx — Soc é>4 des 

Uou-Vivi.at, Ro 

réunie. Krnegbem — L'aile < 
venir de St Uenola - SclnH 
Le» Briae-tout, Roubaix — i 
leghem— Lee Ambulams. Il 

^OtUgniea 
de La Di 

Emelghem — Ami 

d'Or. d'Iudlanapolis, venant 
ruérique — Félix iHeygSre 
Qreas.er de St-1 nuad-lew-Et 

françaiaes st 15 aociéléa belge i. 
l-ourie concours da 18 mi 

çataee si 30 Sociétés bslgss. 

c (P« d«-

m. Pérsn 

tt 
- Hector Detneee 

Combat d« coqs. — RéiulUI de la belle pa 
i qui l'e-t Jouée le lundi 1er janvier, au Mer 
iaf de Coyf ' i Coygham 

iCta. 
Las quatre prsimèrse parlii 

; donc gag 

les Jeunes 0«m, Henri 

JetiDse Osna et Cie gaernées 

de parc, qui était . 
L'afflueocs des apectateuraètait tellement grande 

qua beaucoup d'amateure n'ont pu staiaier A la 

Chsitai gfeTtve. 

Opéra comique, en 4astas, de ROSsiNl 

SOURD DU AUBERGE PLEINE 
Opéra-comique D'ADAM 

TOURCOING 
U n noyé a n Blanc Sota.ni. — Hier vers 

midi, le garde champéire Delnatte, en pasaini 
laab>rdi du canal aperçut A 150 métrés 
1 o i du pont de Fresnoy, v-ra Mou'«aux, 
cttNvre humain do .1 la téta éma'geait 

entre les glaçons. 
AdS de deux batelier», le garde amena » 

corps suri» berg*. Cela t ceLi Tnn ]«nnn 
homra < d'une vtngtaioa d'année. Il était dans 

stde décompo-ilion t'é« avancé. 
' a trois s«main-s em IrOD.le gar le avait 
formé i f Mme .patman, mol st-. rue 

de Mouvesux, d-* la d ap <r tiun iepuis joinz-
ou s. de i-OQ nis Arthur, 19 an-, laquai éla t 
l-int d'épliepai«, et de p.m s'adonnait a le 
On >u ip«s" donc qu'il a'aglsaalt de ce jeune 

onime dont on bt préven r le nére. En l'ah-
••nci» de celui-ci, ce« l l oncle qui vint «t r«-
onnut formellement le cor^a pour être cela: 

' t i n force i sé . — Le premier Janvier, ve; 
deux heure» après tutU, l'agent da polit 
Lebrun fut prévenu qu'un individu vlventiot 

as d'avance, )é «ena A • • finir, ansal Ua« 
al aa* braMklta et Je n'en guérirai pas. 
'aima mftrfx moarlr tout de n H.» 
On craint fort en* 1* malheureux n ait ml* 

.ont luneale projet A exécution. 

. - Le l«r jMvi«r, ver* 
.j3 du aou• un ta«s«wtn*ment s était 

inné ri» d* I* Latl* autour d'un homme qui 
ta t lon.bé .urU bordure du trottoir *t s'était 

-.ut MI dMA *auob««> la i*U no* forte bles-
ure i/uù le saog s'échappait abondamment. 

D'Ut sgenti rel* érent rliomme qui était 
•Ti\4 de connsuaaaac* «t l'amenèrent an 

H a . le docteur Déwyn* manda vin» proalt-
•ac- s*s stlib au blasai qui fat conservé jui-
qn'ibi'r matin. 

Il s* nomme Manuel Dénck, ouvrier iin-
jn«ur. rua du Calvaire, II avait trop fêté, 
a t il dit, la jour de l'an, e'eet ce qui expliaru* 

*Sriîaa*jmeat éprouvé par ta bl*stiir* aju'U 
contractée, on n* lui n p u luit contr»v*n-

C h r o n l q n c â n * e l . — I> mmehe voir, 
nl'sb ence de M. MaerUes, boucher ru* d* 

la Crois-Rouge, ua ou plnaieur* m-lfa teura 
•ot pénétré chez lui A l'aide d'escalade et 
1 «ffractlcn et ont totis'ralt us* somma d* 
1.600 fr. ea numéraire contenue dsn* nn* p*-

bolte ea bois placé* dao« 1* placard d'un* 
chambre du 1er étage. 

U leçon dont le vol a été accompli permet 
9 ' u o r o w que le ou l a antanra connais
sent parfaitement 1'* lieux et les habitude* 

d* per onna* d* la maison. 
Ils ae sont in roduits en «acaladant le mur 

le la cour et en tracturant la rorrure de 1* 
..o; te de la cuisine. Poor éviter toutes sur
prises, tl« avalant pnosaé le verrou intért*ur 
' « K port* d'entrée, d* aorte que M. Marteas 
i rentrant ne ponva t ouvrir sa pone et fut 
induit 4 passer par derrière ce qui lui fit 

saient L'agent a'y rendit 
présence d'un inilvj lu qui tenait attaché st 
poignet dio t au moyen d'un* corde, un "tu 
vide en v-rre avec lequel il M-tait des ni)u> 
linets. A l'approche de l'agent l'iod Vidu 
chercha à lui porter ua coup de son arme, 
mais il put lear uieruent I* par*r et le for 
c*né fut appréhenda. Une lutte aVagagea 

lors. Latent terrassa l'honns* pour arriver 
lai nuttre lea meoottea. 
11 n y serait paa p m e au eaas l'aide d' 

izalne de paraonne.. Dana la lutte il fut 
lordu au v aa je et eux deua mtins. Enfin 
-ur coudu re son prisonnier an pa-te, il dût 

Méphoner ancotnmistari<*t central pour avoir 
a de de -e- collègue*. 
Sur tout le parcours, l'homme _ 
invectiver 1 agent qui lavait arrêté, «t 1* 

traita notammaat de cochon d* franc*'* tout 
i agrémentant s*s victim s de coupd* pied 
Interrogé hier par M. Cotard, commraaalre 

de police du 1er arr-nd sèment le forcené r 
déclare «e nommer Juins H»oi>*nne. 20 an», 
né A V irviern (Belirlque). ro-loon er, demeu 

at A Roubaix, rue da Laboureur. 
Il lit ne a i r*ppiI-T de rien et met tout sui 
com -ta de L'ivresse. 
F a t l g n * aie» l ' ex ta tenoe . — Dimanch* 
irs 10 heure» du soir un jeun* homme d'an* 

-ogtaine d'années sntrait A l'estaminet du 
?*•«*• Rouge tenu pir M. Fldè e Petit, plaoa 

On alla voir et l'oo trom 
dont nous avons parlé pi 
pendu. Ua ruilit 
eoog' 

singulier bruit partant d 

le jeune homme 

Dhenry, dont les parents de-

I 0 heures là et 8 heures. A 

le malsoa 

alfalteur profitant d* c 
cuisine avait AU laissée oo-

'était introduit laa- laaaaiaonat ava t 
fait main basse sur des vêtement*, pantalon, 
pardessus st battu 

qua la porte de 

De pli 
1 rarïr '. et 

avait ègalem 

»at rue Aaber, sidè d'une autre per 
-onn», M Charlemagne Otey , ébéniste, rut 
dea Plats, coupèrent la corde. 

L'homme avait déjà perdu connaissance, et 
••e n'est qu'après une hear* d* soini Inerg 
(uesquil ' 
Vauamvil . , 

Laa agents d* polie 
auix, nlormé d* e* qui s eian passa, se 

rendirent A l'es nm net et amenèrent le héros 
le cette tentative d* auieid* aa poste poor 
obtenir d* lui dei explications. 

On apprit 
iO ans, 9 m 
Oiuhenton. 

Arthur BOKTB. 

- Hleetion munieiptlt. 

v 

iportefeulle dlaaintulé derrière 
billet de 100 franc 

t été dérobé. 
a tnalin, uns voblo* da U n * 

ICasurel trouva dans ua champ 4 proximité 
d» la maiaoa un paquet contenant tnu 1** 
elètemeat* au comp'et , mate inutile de dira 
que le portefeuille a a pas été retrouvé. 

enquête est ouverts au sacoad arroa-
dlsaement. 

Hier dans la matinée, en 1 ab<enc« de Mm* 
Maisard, m* d* Paria, aour Ksttremienx, on 
s *st introduit chas «Ue et oa a enlevé de» 
vêtement », panta'oas, p i r l e i m st g let. 

La police est s ir lea trace» da voleur. 
Mme Julie Grwgelle, veuve Dosmettre, 

lo «n«. ménagère, rue da Nie ,a porté plainte 
oont e un logeur, la nommé D . . . maçon, qui 
eat parti furtivement eu empirant outre ses 
véterueoti une jaqu»t a noir*, valeur 37 fr., 
anparttnant au fil» 4» la maison, «t »n on* 
bliant d* réglar son compte ae montant i 

Photographe Artistique r( yu«trir!Ie 
t>1, rue Desurrnont, TOURCOING 

Succursale de la M-is-u E L K A N . d * 
Roubaix. - Spèd-I lé d* portraits de bébé 
psr procédé instantané. — Les a'eliers sont 
chauffés. 

VILLE DE TODRCQIMQ 

Condition publiera» dea matières textiles 

Mouvement de la $e*ta*ne du 85 décembre 

Laine filée. 
Elousses . 
Coton. . 

Braucq. 4 Fiera prés Lille ; naia cornait il n'a que 
M an» U sera inutile 4» roter poar lai 1« 7 Janvier 

f 

commftaaiiaa sootinusroat ta quête 
raehaia dans ' 

pour raoeVeir les don*. 

Htaanehe prochain dans las quartiers non visités 

d* vAvenir dt Rou*aiM-Tour—iHB si | sait de hoeber la tête en signe d'approba-

Le FUs le l 
Par MM Paul FÉVAl fils etDOFSAY 

DEUXIEME PARTIE 

LA F O U E D AURORE 

Dan» une ebambr- voisine, le marqu s de 
Chaverny csutaitavec I* docteur Cabalus. 

Ce dernier, pour la centième foia peut être, 
lai expliquait son « système > 4 grand renfort 
Ai détails et avec ua* abondance de gestes 
qal 1* faisait ressembler A quelque pantin mil 
par aa* ficelles brutqunment tliHt. 

— Excellent* méthode, disait-1 en exana'-
aan» 4 la loupa un» goutulett* de sueur qu'il 
*wa*U de racjeillir sur la tempe d* la mi-
lad*. — Manifestement, il y a un* améliora
tion musai lent' qne coast^tée. 

À h l c u î n * pourra ni>t que j a èlsr^l le 
champ de la scisncel Quoi de plus intim*). en 
effet, et de nlui paraonatl qoe le produit de 
la transpiralioo, d* cette sécrétion qui ex-
paad l'étra lui-méma aa travers do «e* 
por*s* 

Bel bel voLUan* ex pou t on, j'espère T 
Le regrettable, c'ait qne nombre de per

sonnes confondant ma découverts et mon 
systèm* avec I* funeste mWecin* de* hydro-
oathes qui, entre nous, sont d* aimplas char 

pièce où ee tenaient lès'trois femme», 
même temps cal'e-ci s'ouvrait pour livrer pa 
sage A M. Héloulu et A Cocardass* qn'u 
vi ux serviteur mis dans le secret venait < 
conduire jusqu'à l'anc enne chambre da i'si 
fan t. 

Le nremier 
physlonomii 

presssr, ave* 
oie trsnqulle. 
r ai parfaitement calme, on tOt dit 

qu'il venait de faire nn* petite promenade 
poires santé. 

Quand au second. U snihlait un peu émo 
tionn et tont désorenté de ne pas sentir is 
boun • rapière lui battra lee mollets. 

Il sortit d* d w o u s s^n manteau un objet 
de grande» dimensions, enveloppé dF 

1 hUrathèrapt*, mil* 
MnVp. 

U'SHK toat ce qui distingue ma selettc* d* 
l a v façon le ndisuU, «t pourtant c'est ui 
lansadsl car i l vous coupvmaei quelque peu 
M Bill voua naarai qu* i* sors d* IDROa 
«rtCvaaè dire : sustar, taadi* qu'eu duc eu 

ft a r a s a i t aa aaktir I *M*lJanc* 

— Comtass*, 

qui restait immobil* et sans voix. — Com-
t*r*e. votui ce que vois m'a vas envoyé cher 
Cher ee aa*B, 

Son d Igi pointait l'objet •nveloppé d* 
noir que «,ocaruasse veatlt de po«r 
Ubl*. 

— Son cercueil ! murmura la pauvre mère. 
SI préparée qu'elle le fût par les demi-mot a 

entendiis, Olympe, qui était debout 
de la table, recola d un pa* e» • * * " 
cri. 

étouflant i 

— J'attends vo* ordr**, madame la oom-
t****, dit 1* policier. 

Madame de Cbsvsrny et Olympe retenaient 
leur souffle. 

— J* sais prête, babi l la Aurore, en fer
mant laa yeux. 

D'u* mouvement brusque, M. Hélouin re
leva l'étoffe noire, découvrant une grande 
boite d'1 votre, de forme oblongue, dont toutes 
le* parties était assemblées par des attaches 
"or ilcaemeat ciselé. 

Il ajr aval' ad eloa ni sarnir*. 
L'effort qu'a- ait fait Aurore pour es sont*. 

air vaaa t d* BMttr* dn rouge A aea joa*s. 
Bto s'étaM soulavé**ar It *oa**, mat* «a, 

voyant la boite d'ivo réelle chancela ea mur
murant d'une T O I altéré* : 

— Olympe. 
Quoique défaillante elle-même, la jeun* 

fil * s'élança et arriva juste 4 tempe poar re
cevoir as marraine dsns ses bras. 

Aurore n'était pourtant pa» évanouie, et 
l'appui d'Olympe parut lai rendre quelque 
fore*. 

— Faut H ouvrir T demanda M. Hélouia 
qui était très pale. 

— Attendes I s'écria Aurore dont le* pau
pières reMslént closes, — Il faut que le doc
teur soit ici et aoast M. le marquis de Cha
verny qui l'aimait bien. 

Qaon les pre tous deux de v n l r . . . 
Je désir* également que vous demeuri« 

monsieur Hélouln ain-i que 
il n'y* 
tatstioas dont U 

Le polljer s'inclin» tandis qu* k vieux 
prévôt, an peu g**é, inurmur»U ; 

— Volontiers, madame Anrore, 4* 1* aorte 
je ssurai plutôt o* qui «st arrivé aa pan vr* 
pttehoaa. 

L» comte-ai semblait mainteaaat raeuler 
et fuir devant la leetir* de l'arrêt qu'elle 
avait demeadéet quelle allait eateadr*. 

Le vieux serviteur qui avait introduit M. 
Hélouin et le prévôt sorlt poar revunlr l'ins-
tsnt d après préoédant le marquis et 1» doc
teur César Carmins. 

C* fsnx savant avait nn corps mal eonfor 
mé maie majestueux. Sa tète était celle d un 
diplomate manqué ou d'un charlatan réussi 

Sni semblait jetàr nn démenti formel 4 la 
lêone de oartsias phya ciea< affirmant que 

le v>d* n'axUt* pas d»BB la natar*. 
L*ès rru lis fnreot entrés, I* nurquls 

se sentirent presque InstantanèniMt aav*> 
loppéa dans la *olenn«lle anxi*té qai était è 
oetis heur* l'atmosphère même de la cham 
br* dn petit comte défont. 

Mais msitreCabalua a* redressa bl*a vit* 
otr il s* faisait aa devoir d* rester iaetmsl 
bis ê «• qu 11 appelait > Ira patttai mieêre 
bnma'B 

lourd* tabaUôr* d'or, présent d'an héritier 
reconnaissant. 

— Silence, ordonna Plor d* Chaverny 
Et s'étant tourné* vers la comtesse coi 

pour lui demander son assentiment, 

• l'i 

vercla ainsi devenu 

de* axoealricitè» de son raAdec n 
La réfisxlon du docteur Cabalas n'éta 

p*a eomplèUment lntempaativ 

cravé* dans la prsmlèi 
Calle-ci était *B bol» d* santal et fermée 

seulement p tr quatre chevilles d'argeal 
M. Hèlouin les fit glisser et leva le second 

couvercle. 
Toutes les tèt*s se penchèrent 
- PesteI aous a'ea flairons pas, dit 

core Cabalus »érifu«*m*at intrigué tait* foia 
— On dirait un pavé d* soufre. 

— C**t d* l'or 1 resUfl* la comtsia* elle-
même. — L* comte Pnillppe d* Lagardèi 
dernier héritier da* Nev*ra, était assex riche 

fiée yeux *e Uaraétftnt vara la ehamiaès 
sur lsquell* était ua buats en marbre qui re-
prèaaatalt an ei>nriaant p tu garçon tout 
•ourlant de vie, de beauté et de fore* I 

N* 1* regarda pas, marraine, na 1* re
gardes pas I * écria Olympe en l'entourant de 
se* ara*; — vous éta* pila eaoam* pour 
mourir. 

Mali 1 s'y avait pas qu* la vaava Lagar-
dèr* «al rat pêi* 

Ceunnae sans le vouloir, ' 
Uéssmlaavanvat talvl U 

gard et il était affraasemeut blême *n avl 
tant M buste d enfant qu'il M'avait pa* en< 

Il avait été frappé comme d'une violent* 
commotion et aea yeux e'étslsat p r i s é e 
miner munltieu**ment l'endroit où il 
trouvait. 

A mesura qu* ses regards s'arrêtaient 
chaque objet qui a'offrait A oui, aou troubla 

ntait, s«a traita se contractaient, et sa 
tournait an livide. 

Heureusement pour lui, le* assistants 

pale' 

Faites vite pendant que je peux encore e 

— Parles 1 parlai 1 dites ce qoe vous voysi? 
sjoota-t-ell* sa tendant ses d i u psai 
brss amaigris. 

C'était en effet nn* troitièm* boit* en 
massif que 1 ouverture de la seconde Avait 
d é l i a s s é e . 

M. Hèlouin qui avait procédé Jnaqn'alnr* 
av*cealm*«t lenteur, «a aeatait maintenant 
dans les doigts nn imparaeptibl* tremole-

II *• hfilait. 
Mal* nul ne faisait attentloa è son émo-

ttoa, eat l'émotion d* toaa était aaaai fort* 
quais sienne. 

L* fièvre de chèque témoin de cet** seèae 

Autour d* la table 11 y avait un* doulon 
rense impatience qua tradutaaisnt lee r* 
«arda *ff*réa st l* brait de* respiration» ba 

Il avait, ma foi, prit dan* «s. poche aa 
mwesen de cristal Utile et s* l'était mis de
vant)** yeux pour examiner plu» etssartlv*-
meat I* c^averet* •> tatrmslèsae boHe. iaas 
r*pataa*ardaq**l *•< irais B * U ètaieal lar-
flsaiMi foalUês an barta ; 

On sait que c'était lé la devise de* ducs u* 
N*v*rs. 

— Parbleu ! fit avee dépit maître Cabalus, 
après avoir épelé et ea mettent son cristal sa 
lieu sûr, — voici une funèbre plaisanterie... 
On ne sort pas d* 14 ; c'est évident I 

Personne n- sembla l'entendre, car Anrore 
de Lagardére, dont la voix s* brisa t dana sa 
gorge, demaBda : 

- Est-ce faliT Avex-voos vu T 
Oa lui répondit par un cri.mais par un cri 

muet, s'Usât posai bis de s'exprimer slnei; 
car ce fut quelque chos* d* supprimé et d Au
dible tout A 1* fol* qui passa au travers d'elle 
comme un courant électrique «t fit vibrer 
toutes les parcelle* d* sa chair. 

M. Hèlouin était enfin parvenu 4 vaincre 
1* f*rrneturs a* 1* châsse d'or dont I* coa-
vercle van* t de sanUr, attirant 4 sol toute* 
lee têtes penché** et ouvrent démesurément 
tons bs yeux. 

-^•Bandions! gémit Cacardais* avec n i 
frisson d'horreur; — c'est bien lui, Je pan-

Le» dents de Flor s'entrechoquèrent et 
Olympe murmura *n )o gnant lee malne : 

Oht p*avr* petit! comme U ressemble 

Mariette, prononça doctoralsmeal Cabalus 
Saul, M. Hèlouin était resté »il*a«i*nx. 
Soa regard avait été d* l'intérieur d* la 

chéss* ae buste d'safant qui trouait sur la 
cheminé* derrière la malade 

Ma s il n'avait para épronvsr aucune sur
pris*. 

P*ut-ètr*e ite placiditéétalt elle volontaire. 

Cul ètr* s'ètu4>aU-il pour ne p.ua se dèpsrtlr 
soa ca'ms reconquis. 

Dana 1* oercMll d'or il y avait aussi un sa
lant, lemêmeeafsntpeat être dont le» traJU 
avaient été fouillé* d u e le marbre, car U y 
avait uae eertala* rvemmbUec* entra la 
saalptur* et l'ima«*co«i«a,é* dans la b ère. 

5**^n*Mt luahat sa la obé • • a avait pas 
toat A fait le* même* prorwrtiœ* na* rtlui 
4n ba-te en marbre qui était poartaat graav 
4*ur aature. 
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